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FaumÉration des Reptiles non encore étudiés de l'Afrique occiden- 
tale , APPARTENAIT AUX COLLECTIONS DU MUSEUM , AVEC LA DESCRIP- 
TION DES ESPECES NOUVELLES, 

par M. Paul Chabanaud, 

Correspondant du Muséum. 

J’ai publié dans le Bulletin du Muséum , 191 G, p. 3 Gg, et 1917, p. 7, 
une partie de l’énumération des Reptiles de l’Afrique occidentale dont 
l’étude m’avait été confiée par M. le Professeur Louis Roule. Ces deux notes 
précédentes comprenaient la liste des Ophidiens qui se trouvent dans cette 
importante collection. Le présent travail comprend les Lacertiliens et les 
Cliéloniens, et termine ainsi l’étude des Reptiles proprement dits. Celle 
des Batraciens sera publiée plus tard. 

Les divers Reptiles mentionnés dans celte énumération proviennent 
exclusivement de celles de nos colonies d’Afrique dont l’ensemble constitue 
l’Afrique Occidentale française, d’où elles ont été envoyées au Muséum par 
douze personnes différentes : 

MM. Audan (Mauritanie saharienne, 1909 et 1918) : 9 espèces, 3 exem- 
plaires ; 

le D r G. Rouet (Sénégal, Gasamance, Haut-Sénégal, Niger et Daho- 
mey, 1910-1918) : 22 espèces, 89 exemplaires; 

Brot (Haut-Dahomey, 1908) : 1 espèce, 1 exemplaire; 

A. Chevalier (Cote de l’Ivoire, 1909) : 2 espèces, 3 exemplaires; 

Ellenberger (Lambaréné, 1911, Ogooué et Haut-Zambèze, 191^): 
7 espèces, 9 exemplaires; 

Fourneau (Congo, 1909) : 1 espèce, 1 exemplaire; 

de Gironcourt (Haut-Dahomey et Niger, 1910) : 3 espèces, 3 exem- 
plaires ; 

Gruvel (Dahomey, 191 3 ) ; 1 espèce, 1 exemplaire; 

le Commandant Modest (Congo, 1911) ; 2 espèces, 2 exemplaires; 

Martial Monnet (Haute-Guinée française, 1912) : 2 espèces, 2 exem- 
plaires ; 

PouiLLOT (Côte de l’Ivoire, 1912) ; 2 espèces, 2 exemplaires; 

Waterlot (Dahomey, 1912) : 2 espèces, 3 exemplaires. 
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Le total des exemplaires s’élève au nombre de 119, répartis en 36 es- 
pèces, dont 1 4 11e figuraient pas encore dans les Collections du Muséum (,) . 
Parmi ces dernières, 8 sont inédites et décrites pour la première fois 
dans les lignes qui suivent; Tune d’entre elles est le type d’un sous-genre 
nouveau. 

Les chasses du D r G. Bouet, actuellement Inspecteur de l’Hygiène en 
Afrique Occidentale française, méritent une mention particulière, tant a 
cause de leur importance numérique considérable qu’en raison du soin 
avec lequel les exemplaires ont été traités et surtout de la précision des 
renseignements dont chacun d’eux est accompagné. Au nombre de ces 
renseignements figure le résultat de l’examen fait par le D r Bouet au point 
de vue parasitologique. Les parasites du sang qui sont signalés se trouvent 
au nombre de trois sortes : Trypanosomes, Ilémogrégarines et Hémo- 
protéus. 

Les indications que l’on trouvera à ce sujet, en regard du nom des 
espèces chez lesquelles ces parasites ont été trouvés, sont donc la repro- 
duction pure et simple des observations du D r Bouet. 


LACERTILIENS. 

Ptyodactylus lobatus Geoffr. — Soudan : Djenné, dans les cases très 
sombres (2) , 1 individu, Héinogrégarines [Bouet]. 

Hemidactylüs echinus O’Shaugn. — Congo : Lambaréné, 1 individu 
[Ellenberger]. 

Hemidactylüs fasciatüs Gray. — Congo : Lambaréné, 1 individu 
[Ellenberger]. 

* Hemidactylüs Brooki Gray. — Haute-Guinée française, 1 individu 
[Monnet]; Dahomey : Agouagon, 3 individus [Bouet]. 

Hemidactylüs stellatus Boul. — Dahomey : Agouagon, 4 c? et 1 1 9 , 
Trypanosomes [Bouet]. 


0) J’indique par un astérisque (*) celles des espèces non inédites qui sont 
nouvelles pour la Collection du Muséum. 

( 2 ) C’est par erreur que j’ai attribué cette indication à Glauconia Boneti ( Bul- 
letin du Muséum, 1917, p. 10); cet Ophidien, qui provient également de Djenné, 
n’était accompagné d’aucun renseignement d’ordre biologique. La mention : 
«Dans les cases sombres» doit donc être supprimée. 
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* Lygodactylus Fischeri Boni. (l) . — i individu avec les caractères sui- 
vants : 8 ou 9 labiales supérieures; 6 labiales inférieures; dessus d’un gris 
olivâtre très clair; région nasale, région supra-orbitale et tempes vague- 
ment brunâtres; une ligne s’étendant depuis l’œil jusqu’au dessus de 
l’oreille et quelques traits sur les tempes bruns; tout le reste du dessus 
du cou, du dos, des pattes et de la queue avec des nébulosités brunâtres, à 
peine distinctes: seule la grande tache brune postéro-axillaire bien mar- 
quée; dessous entièrement d’un blanc plus ou moins jaunâtre; lamelles 
infra-digitales brunes. 

MILLIMETRES. 


Longueur totale 7/1,0 

Longueur de la tête q,o 

Largeur de la tête 6,0 

Distance de l’extrémité du museau à l’anus 33, o 

Longueur des membres antérieurs 1 1,0 

Longueur des membres postérieurs 1/1, 5 

Longueur de la queue âi,o 


Congo : Ogooué [Ellenberger], 

Tarentola annularis Geoffroy. — Sénégal : Gorée, sur les rochers, 
a individus; Niger ; Gourao (lac Dcbo), sur les rochers, h individus, 
Hémogrégarines et Hémoprotéus [Bouet]. 

Tarentola Delalandei D. et B. — Mauritanie saharienne, 2 individus 
[Audan], 

Psilodactylus CAUDiciNCTus Dum. — Dahomey : Agouagon , 2 individus 
[Bouet]; Haut-Dahomey, 1 individu [de Gironcourt]. 

Agama Boueti, sp. nov. — Tête assez grosse, déprimée. Narines tubu- 
laires, percées dans la partie postérieure d’une petite nasale située sur le 
canthus rostrale. Ecailles du dessus de la tête lisses; une écaille allongée 
sur le museau; occipitale élargie; côtés de la tête autour des orifices auri- 
culaires et côtés du cou avec des groupes d’épines dont les plus grandes 
égalent en longueur les deux tiers du diamètres du tympan. Tympan 
presque superficiel, de la largeur de l’orbite. 10 labiales supérieures; 
1 1 labiales inférieures. Une courte crête nuchale composée de G ou 
7 épines assez longues; pas de crête dorsale. Deux plis transversaux sous 
la gorge, sans trace de poche gulaire. Corps très allongé, sub-cylindriqne 
chez la femelle, un peu plus aplati en dessus chez le mâle. Écailles dor- 
sales modérément grandes, fortement carénées et très fortement mucro- 

< l) Proceedings 0/ the Zoological Society of London , 1890, p. 80. 
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nées, surtout sur les lianes; les carènes convergeant vers la ligne verté- 
brale; 4 o à 5 o écailles sur la ligne vertébrale (a compter de l’origine des 
membres antérieurs à l’origine des membres postérieurs); 56 (c?) à 62 (9) 
autour du milieu du corps. Caudales non verticillées , plus grandes que les 
dorsales. Ventrales sub-carénées (plus distinctement sur la poitrine), obtu- 
sénient épineuses. Membres longs et grêles; les postérieurs atteignant 
le bord antérieur du tympan; tibias beaucoup plus longs que le crâne; 
3 e doigt beaucoup plus long que le 4 e : 3 e orteil un peu plus long que le 4 e 
chez le mâle, égal au 4 e chez la femelle; 5 e s eiendant au delà du 1 e1 . Une 
série dé 1 2 pores préanaux chez le mâle. 

D’un jaune roussâtre très clair, avec la région supra-orbitale et l’occiput 
vaguement brunâtres. Deux ou trois traits très courts sur la partie supé- 
rieure de l’orbite, une ligne s’étendant du bord postérieur de l’œil jusqu’au 
dessus du tympan et une autre du dessous de l’œil â la commissure des 
lèvres bruns. Deux larges traits bruns, longitudinaux sur la nuque, cha- 
cun d’eux terminé en arrière par un demi-cercle. Une ligne vertébrale 
claire tout le long du dos, se prolongeant sur la queue. De chaque côté du 
dos et sur les membres, des marbrures brunes plus ou moins distinctes. 
Des taches transversales brunes sur la queue. Tout le dessous d’un blanc 


jaunâtre. 

MILLIMÈTRES. 

Longueur totale 1 68 232 

Longueur de la tête - 18 31 

Largeur de la tête 1 â *9 

Longueur du corps (du 2 e pli gulaire à l’anus) 42 56 

Longueur des membres antérieurs 3 o 39 

Longueur des membres postérieurs 46 61 

Longueur des fémurs 1 6 18 

Longueur des tibias 19 30 


Longueur des pieds (du bord postérieur du talon à 

l'extrémité de l’orteil le plus long) 18 3 4 

Très voisine de A, spinosa Gray, dont elle diffère parla tetéplus grosse, 
le corps de forme beaucoup plus allongée, les membres plus grêles et sur- 
tout par le 3 e doigt beaucoup plus long que le 4 e , le 3 e orteil égal au 4 e (9) 
ou légèrement plus long (c?) et par la coloration. 

Voisine également de A. Smithi Boul. (1) , dont elle diffère par les mem- 
bres un peu plus courts, la dimension plus réduite et le plus grand 
nombre des écailles dorsales, par la proportion des doigts et des orteils, 
ainsi que par la coloration. Chez A, Smithi 9, les dorsales sont aussi 
grandes que les caudales, au nombre de 33 le long de la ligne vertébrale 

(0 Proceedings uj th e Zoologicnl Society oj London , 189O, p. 210. 
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et «le 58 autour du milieu du corps: les membres postérieurs atteignent 
l'œil, le 3 * doigt est seulement un peu plus long que le 4 e , et la différence 
de longueur entre le 3 e et le 4 e orteil parait plus grande. 

Enfin A. Boucti présente un système de coloration tout à fait analogue 
a celui d’d. Vailland Boni. avec une teinte probablement plus claire: 
mais A. Vailland ne possède pas de crête uttchale, et ses dorsales sont au 
nombre de 27 le long de la ligne vertébrale et de 54 autour du milieu 
du corps, qui est fortement renflé. 

Niger : Gao, 1 c? et 1 9 [Bouct]. 

Types : Collections du Muséum de Paris. 

C’est avec plaisir que je dédie celle nouvelle espèce au D r Bonet. 

Agama colonorum Daud. — Mauritanie saharienne, 1 individu [Audan]. 

Agama planiceps Peters. — Côte de l’Ivoire, 1 individu [Pouillot]. 

Varanus EXANTiiEMATieus Bosc. — Niger: Tombouctou, 1 jeune [Bouet]. 

Varanus niloticüs L. — Dahomey : Agotiagon, 5 jeunes [Bouet]; Haut- 
Dahomey, 1 jeune [Brot]: Côte de Plvoirc, 1 jeune [Chevalier], 1 jeune 
[Pouillot]. 

Amphisbaenà leucura D. et B. — Dahomey : Agotiagon, 8 individus 
[Bouet]; Dahomey, 1 individu [Gruvel]. 

Monopeltis Güntiieri Boni. — Congo: Brazzaville, 1 individu [Modes!]. 

Acanthodactylus (Latastia) Boueti, sp. nov. — Tête assez grosse; 
sa largeur, au niveau de la région temporale, comprise une fois et un tiers 
dans sa longueur, prise de l’extrémité du museau au bord postérieur des 
pariétales. Museau court, largement arrondi en avant; distance de sou 
extrémité a la commissure antérieure des paupières excédant à peine la 
distance comprise entre la commissure postérieure des paupières et le bord 
postérieur de l’orifice auriculaire. Supra-nasales courtes; leur suture com- 
mune égale au plus à la moitié de la longueur de la portion de la roslrale 
visible en dessus. Naso-frénalc moins longue que large. Préfrontales 
réduites a 2 plaques longitudinales étroites, en contact en avant avec la 
naso-frénale, en arrière avec la frontale et séparées l’une de l’autre par 
une région interpréfronlalienne composée de deux [flaques distinctes : 

M Annali dcl Museo civico di Sfnria nul uvale di Gcnnva } (u) f X\XV[i 8 q 5 ], 
p. 12. 
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l'antérieure (la plus grande) subtriangulaire et en contact avec la naso- 
frénale; la postérieure, de forme allongée, en contact avec la frontale; ces 
deux interpréfrontales séparées l’une de l’autre, ainsi que des. préfrontales 
externes, par des sillons profonds, à bords très irréguliers. Frontale étroite, 
très allongée, plus ou moins élargie en avant, aussi longue que la dis- 
tance qui la sépare du bord postérieur des supra-nasales, à peine plus 
courte que les fronto-pariétales et l’inlerpariétale prises ensemble, profon- 
dément sillonnée longitudinalement à sa partie antérieure. Une seule supra- 
oculaire (la 3 e ), en forme de disque plus ou moins régulier, en contact 
avec l’angle postéro-externe de la frontale, largement eu contact avec les 
fronto-pariétales et séparée des supra-ciliaires par deux ou trois rangs de 
granules. Parfois un vestige de la 2 e supra-oculaire , en forme de croissant, 
accollé le long du bord antérieur de la grande supra-oculaire. Tout le reste 
de la région supra-orbitale envahi par des granules, dont quelques-unes 
sont un peu plus grandes et de forme allongée. Cinq supra-ciliaires; la i re 
à peu près aussi longue que les 4 autres prises ensemble. Fronto-parié- 
tales très grandes, aussi longues, ou à peu près aussi longues que la fron- 
tale. Interpariétale grande (surtout chez les individus jeunes), cunéiforme; 
sa longueur, égale aux deux tiers de la longueur des fronto-pariétales; pos- 
térieurement en contact avec nue occipitale excessivement petite, irrégu- 
lière et qui ne se distingue guère des granules qui l’environnent que par 
sa position et sa forme triangulaire. Pariétales très réduites, fortement 
rétrécies en arrière, bordées postérieurement par une rangée de granules; 
leur largeur commune, prise entre les deux angles postéro-externes, à 
peine égale aux trois quarts de la largeur des fronto-pariétales prise en- 
semble. Pas de plaque supra-temporale distincte; à la place, 3 ou 4 séries 
longitudinales d’écailles, les unes en forme de petites plaques allongées, 
au nombre de 2 ou 3 sur chaque série, les autres plus ou moins granuli- 
formes. Une seule post-nasale, petite, angulairement en contact avec la 
2 e labiale supérieure , ou complètement séparée d’elle. Deux loréales suivies 
d’une préoculaire inférieure toujours distincte, en contact avec la 3 e labiale 
supérieure (on avec la 3 e et la 4 e ) et avec la grande suboculaire. Quatre 
labiales supérieimes en avant de la subocnlaire: celle-ci bordant largement 
la lèvre; 3 labiales en arrière de cette meme suboculaire. Moitié supé- 
rieure de la région temporale garnies d’écailles granuleuses très petites; 
moitié inférieure de cette même région garnie d’écailles plus grandes, 
en forme de petites plaques discoïdaîes, disposées assez régulièrement sur 
4 séries longitudinales; la série la plus inférieure en contact avec les 
labiales supérieures. Orifice auriculaire aussi grand que l’œil; sou bord 
antérieur sans lobules distinctes. Six ou sept labiales inférieures distinctes. 
Syinphysiale non ou à peine prolongée postérieurement en pointe, suivie 
de 5 paires de grandes plaques : 2 paires de mentonnières et 3 paires de 
sous-mandibulaires. Les mentonnières plus petites que la symphysiale; 


— 89 — 


chacune d’elles moins longue que large; toutes en contact réciproque et 
avec les 3 premières labiales inférieures. Les sous-mandibulaires beaucoup 
plus grandes que les mentonnières et à peu près égales entre elles; celles 
de la i rc paire en contact réciproque, au moins sur la moitié antérieure de 
leur bord interne. Légion gnlaire couverte d écaillés juxtaposées, plus 
petites et de forme allongée, en avant, de plus en plus fortement imbri- 
quées, d’avant en arrière, et passant insensiblement à la forme et à la 
dimension des plaques qui constituent la bordure du collier; 9 écailles le 
long du bord interne des sous-mandibulaires, de 21 à 25 à compter de la 


\canlhmluetyhis (Lalaslia) ïïnneti , sp. nov. 



Fig. 1. Fig. 2. 


suture entre les sous-mandibulaires de la i rc paire et le bord du collier 1 . 
Un pli gulaire transversal, assez faible mais bien distinct, partant du bord 
postérieur de l'oreille. Collier distinct sur toute son étendue, mais libre 
seulement sur les côtés du cou; son bord composé de 6 ou 7 écailles. Dor- 
sales petites, juxtaposées, granuleuses sur la nuque, un peu plus grandes, 
rliomboïdales et faiblement imbriquées sur le dos, assez fortement carénées; 
05 à 68 en travers du milieu du corps (à compter des plaques ventrales). 

0 ) Chez Latüstia lon(>ican<l((ta lleuss, on compte au moins 8 labiales infé- 
rieures distinctes; les mentonnières sont à peine aussi longues que larges, celles de 
la 2 e paire beaucoup plus grandes que les premières; les sous-mandibulaires de la 
i ro paire sont complètement séparées l’une de l’autre par une série au moins de 
petites écailles, ou ne sont en contact que par leur angle antéro-interne; les sous- 
mandibulaires de la 2 e paire sont aussi grandes que les premières, mais celles de 
la 3 e paire sont beaucoup plus petites; enfui on compte i 5 à 18 écailles le long 
du bord interne des sous-mandibulaires, et de /10 à / 15 de la suture entre les 
premières sous-mandibulaires à la bordure du collier. 

Muséum. — x\m. 7 
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Ventrales disposées sans ordre entre les membres antérieurs, ensuite sur 
6 rangs longitudinaux très réguliers; celles des 9 rangs médians plus 
étroites que les autres; de chaque côté île ces 5 rangs, une série très peu 
régulière de plaques beaucoup plus petites (1) . Une grande anale, trans- 
verse, précédée d’une ou de deux plaques un peu moins larges: le reste de 
la région préanale avec des plaques plus petites. Extrémité des membres 
antérieurs atteignant le bord antérieur de 1 orbite ou l extrémité du mu- 
seau; extrémité des membres postérieurs atteignant l’épaule ou le collier. 
Doigts et orteils caréués inférieurement, nettement denliculés latéralement. 


Acanthodactylus ( Lataslia ) Iloueti , sp. nov. 



a. Patte postérieure vue en dessous. 
Fig. 3. b. orteil vu en dessus. 

Cette denticulation, caractéristique du geure Acanthodactylus Wiegm., est 
plus longue sur les côtés des orteils que sur ceux des doigts, et, à peu de 
chose près, aussi développée que chez Acanthodactylus vulgarts D. et B. 
Trois séries de plaques infra-tibiales. i5 pores fémoraux de chaque côté; 
les deux séries presque contiguës sur la ligue médiane du corps. Queue 
cylindrique; sa longueur égale à environ une fois et demie la distance com- 
prise entre l’extrémité du museau et l’anus. Caudales verticillées , forte- 
ment carénées; les inférieures lisses sur la région basilaire de la queue. 

Male. — Dessus d’un brun plus ou moins rougeâtre, avec «les taches 
noires, irrégulières, bien marquées sur le dos, peu distinctes sur la tête 

Comprises dans le nombre des dorsales. 
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el sur la queue. Six lignes longitudinales claires; les 2 médiaucs s’éten- 
dent de l’occiput a la base de la queue; les 2 externes supérieures prennent 
naissance du milieu de l’œil , suivent les côtés du dos et sont visibles presque 
jusqu’à l’extrémité de la queue; les 2 externes inférieures partent du des- 
sous de l’œil, passent par la moitié supérieure de l’orifice auriculaire, le 
dessus de l’épaule et s’arrêtent à l’aine. Lèvres supérieures blanchâtres, 
avec des macules noirâtres. Quelques taches claires sur le dessus des meui 
lues. Tout le dessous du corps, des membres et de la queue, blanc. 

Femelle. — Teinte plus sombre; les lignes médianes peu distinctes; 
les externes toujours bien marquées. 

Jeune. ~~ Interpariétale plus grande que chez l’adulte. Dessus d’un 
noir brunâtre, beaucoup plus clair sur la tête; les 6 lignes longitudinales 
blanches , très nettes; les taches du dessus des 4 membres bien inarquées. 
Les 2 lignes dorsales médianes conlluentes un peu en arrière des cuisses, 
s arrêtent a la base de la queue; les externes plus ou moins visibles sur 
les côtés de la queue. Dessous d’un blanc grisâtre, jaunâtre sous les pattes 
et la queue. 

Dimensions de trois des plus grands exemplaires : 


Longueur totale . 

d 

1 2 3 ,o 

MILLIMÈTRES. 

9 

1 â 5 ,o 

9 

137,0 

Longueur de la tête W 

8,0 

1 2,8 

1 2,5 

Distance du museau aux épaules 

1 8,5 

aâ,o 

21,0 

Distance du museau à l’anus 

53 ,o 

59,0 

56 ,o 

Longueur des membres antérieurs. . . . 

> 9.5 

9 0,0 

1 9,0 

Longueur des membres postérieurs. . . 

3 0,0 

32,0 

28,5 

Longueur de la queue 

70,0 

8b, 0 

81,0 


Je considère la découverte de cette nouvelle espèce comme des plus 
intéressantes , car elle constitue uue forme évidemment intermédiaire entre 
le genre Acanlhodactylus Wiegm. et le genre Latastia Bedr, La présence 
des prolongements écailleux sur les côtés des doigts est caractéristique 
du genre Acanthodaclylus. Leur développement est faible chez A . Houeti, 
presque égal toutefois à celui qu’ils atteignent chez A . vulgarts' D et B. 
L’essentiel, d’ailleurs, est que ces prolongements existent. Chez les Latastia , 
le collier est toujours entièrement libre, ce qui n’est pas le cas ici, tandis 
(pie nombre d’espèces d 'Acanthoductylus ont un collier libre seulement sur 
les côtés du cou. Enfin A. lfoucti possède bien l’occipitale caractéristique 


'VL Prise de l'extrémité du museau au bord postérieur de l’oriiiee auriculaire 
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des Latastia et qui fait toujours défaut chez les Acaulhodactyhis, niais cette 
occipitale est réduite à sa plus simple expression et, comme je l’ai indiqué 
dans le texte de la diagnose, à peine distincte des granules qui l’avoisinent 
de chaque coté. La grande dimension, en meme temps que le nombre 
réduit de ses plaques ventrales, rattachent enfin cette espèce au genre 
Latastia . 

J’en conclus que la distinction entre les deux genres en question ne sail- 
lait être maintenue et que ces deux genres doivent être dorénavant réunis 
en un seul qui portera le nom d 'Acanthodactylus Wiegm., de beaucoup 
antérieur en date à celui de Latastia Bedr. 

Il est possible cependant de conserver le nom de Latastia , à titre de 
sous-genre, pour distinguer des Acauthodactyhis s. str. les espèces qui 
n’ont que 6 rangs longitudinaux de plaques ventrales, qui présentent au 
moins un vestige d’occipitale et dont les doigts sont dépourvus de denti- 
culation latérale ou pourvus seulement d’une denticulation très réduite. 

A. Boueti est intéressante à un autre point de vue : celui de la fragmen- 
tation des plaques céphaliques. Je ne sache pas qu’il existe jusqu’ici une 
seule espèce de la famille des Laccrtidae qui présente cette fragmentation 
à un degré aussi avancé. Chez A. Boueti , non seulement les tempes sont 
couvertes de granules extrêmement fines, semblables à celles de la nuque, 
mais la majeure partie des plaques supra-oculaires ont disparu et sont 
remplacées par des granules. Seule la 3 e supra-oculaire subsiste, ainsi 
qu’un vestige de la 2 e , indistincte d’ailleurs dans un bon nombre de cas. 
Encore cette 3 e supra-oculaire est-elle réduite à un disque, séparé des 
supra-ciliaires par 2 ou 3 rangs de granules, alors qu’il ne se trouve géné- 
ralement pas plus d’un seul rang de granules entre les supra-oculaires et 
les supra-ciliaires. La plaque supra-temporale n’a pas conservé son inté- 
grité : elle est morcelée en un grand nombre de petites plaques, dont 
certaines même prennent l’aspect de granules. Le bord postérieur des 
pariétales est morcellé, de telle sorte que ces plaques se trouvent séparées 
des granules de la nuque par une série de très petites écaillés, seulement 
un peu plus grosses que celles de la nuque et de forme un peu allongée 
dans le sens transversal. C’est au milieu de cette série de petites écailles 
que se trouve l’occipitale, qui est ainsi placée plutôt en arrière des parié- 
tales qu’entre les pariétales elles-mêmes. 

Cette fragmentation se manifeste enfin sur des plaques appartenant a 
une région de la tête 011 semblable état de choses 11’avait encore jamais 
été observé : il s’agit des préfrontales. Ces deux plaques 11e sont plus en 
contact Lune avec l’autre sur la ligne médiane du museau, mais elles sont 
largement séparées l’une de l’autre par une série interpréfrontalienne de 
2 plaques bien distinctes, placées Lune derrière l’autre, et dont toutes les 
sutures se trouvent au fond de sillons profonds et à bords irréguliers. 
J’insiste sur ce point qu’il 11e s’agit pas ici de malformations individuelles 
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de caractère plus ou moins tératologique : cette conformation des préfron- 
tales se présente de la façon la plus identique chez les 7 exemplaires que 
j’ai examinés. Si curieuse que puisse paraître cette particularité, sa con- 
stance est évidente et impose la nécessité d'en tenir compte dans l'énumé- 
ration des caractères spécifiques. 

Notons enfin que celle fragmentation des plaques céphaliques se pré- 
sente chez les Acanlhodactylus et en particulier chez A. vulyaris I). et 1)., 
chez lequel deux supra-oculaires (la 2 e et la 3 e ) restent seules entières, à 
nu degré plus avancé que chez les Latastia, dont toutes les espèces décrites 
jusqu’à ce jour possèdent les 4 supra-oculaires distinctes. 

Je suis heureux de donner le nom du D 1 Bouetà une forme aussi remar- 
quable et qui est, en outre, la première du genre signalée en Afrique occi- 
dentale^ 

Dahomey : Agouagon, ad 1 , 3 9 et 2 jeunes [IJouet]. 

Types : Collection du Muséum de Paris. 

Mabdia maculil abris Gray. — Dahomey : Agouagon, 8 individus 
[Bouet]. 

Mabijia Raddoni Gray. — Dahomey : Satadougou, 1 individu [Rouet ]. 

\Mabuia albilabris Hallow. (1) . — Dahomey: Agouagon, 1 d\ 3 9 
[Bouet]. 

Mabüia Perroteti D. et B. — Sénégal (Casamance) : Koldé, t 9 gra- 
vide, en mauvais état, avec les caractères suivants : préfrontales formant 
suture entre elles; frontale en contact avec la 2 e (très grande) et la 3 e su- 
pra-oculaire ; pariétales anguîairemcnt en contact réciproque en arrière 
de l’interpariétale; pas de nuchales; 2 0 loréale complètement séparée de 
la i re labiale supérieure par la post-nasale s’étendant sur la 2 e labiale; 
32 écailles autour du milieu du corps; extrémité des membres postérieurs 
atteignant à peine l’extrémité des antérieurs: 1 4 lamelles infra-digitales 
sous le 4 e doigt; 17 sous le 4 e orteil; dessus d’un brunâtre clair, avec 
quelques petites taches éparses sur la télé et le tour de toutes les écailles 
plus foncé; les lignes dorso-latérales claires et la bande brune latérale 
assez visibles: dessous blanc. Trypanosomes. [Bouet.] 

Mabuia intermedia, nov. sp. — Museau oblusément arrondi à son 
extrémité. Nasales formant suture en arrière de la rostrale. Naso-frénale 
[dus large que longue, angulairement en contact avec la frontale. Frontale 

^ Iîoilknc.kh, in Mentonas de la lirai Soctedad espanola de Ilisloria tut t uval y 
1905, t. 1, mon). 7-1 3 , p. i 84 . 
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aussi longue que les froiito-pariélales et les pariétales prises ensemble; 
en contact avec les 3 premières supra-oculaires. 4 supra-oculaires; la 2 e 
la plus grande. 6 supra-ciliaires. Fronto-pariétales plus courtes que l’inter- 
pariétale. Pariétales brièvement en contact en arrière de l’interpariétale. 
î paire de nuchales. Narine percée en arrière de la suture entre la rostrale 
et la i re labiale supérieure. Post-nasale sur la i re labiale. i e loréale sur 
la 2 * labiale, angulairement en contact avec la i re labiale. 2 e loréale en 
contact avec les 2 e et 3 e labiales. Paupière avec un disque transparent. 
4 labiales supérieures en avant de l’infra-oculaire ; celle-ci non rétrécie à sa 
partie inférieure, bordant largement la lèvre. Orifice auriculaire oval, son 
plus grand diamètre un peu plus long que le diamètre longitudinal du 
disque transparent de la paupière; son bord antérieur avec 4 lobules 
courts, arrondis, les 2 médians les plus grands. 34 écailles autour. du mi- 
lieu du corps, toutes à peu près semblables entre elles; les dorsales forte- 
ment tri-carénées; les carènes distinctes, mais moins fortes sur les flancs 
et le dessous des membres. Extrémité des membres antérieurs atteignant 
la moitié de la distance entre la narine et l’œil; extrémité des membres 
inférieurs atteignant l’épaule. Squames plantaires inermes. Lamelles infra- 
digitales unicarénées ; i5 sous le 4 e doigt, 20 sous le 4 e orteil. 

Dessus d’un brun grisâtre assez clair, graduellement plus clair et plus 
jaunâtre d’avant en arrière et devenant très pâle à l’extrémité de la queue. 
Flancs graduellement plus clairs. Quelques petites taches blanches, irrégu- 
lières, éparses sur la tête, les côtés du cou, le dessus des épaules et les 
membres antérieurs. Lèvres d’un blanc pur, maculées de brun noir. Dessous 
de la bouche et côtés de la gorge mêlés de brun noir et de blanc pur; les 
taches blanches 1111 peu bleuâtres entre la bouche et les épaules, et formant 
une courte bande, mal définie, en arrière de l’oreille. Au-dessus de cette 
bande, une série de 3 ou 4 taches d’un noir profond; les premières petites, 
peu distinctes; les 2 dernières grandes, très nettes. Dessous d’un blanc 
grisâtre en avant, jaunâtre en arrière. 

MILLIMETRES. 


Longueur totale ao 4 ,o 

Distance de l’extrémité du museau à l’anus 81,0 

Distance de l’extrémité du museau au bord postérieur de 

l’oreille 18 , 5 

Largeur de la tête 1 3,5 

Longueur des membres antérieurs 2 0,5 

Longueur des membres postérieurs '10,0 

Longueur de la queue 12 3,0 


Je considère celte belle espèce comme intermédiaire enlre M. Pov- 
roteti D. et B. et M. quin/jnetucniata Lichl. Elle se distingue de la première 
par ses membres beaucoup plus longs: de la deuxième par son museau 
plus court et plus arrondi à son extrémité, ainsi (pie par sa coloration. 
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Niger: Gao, 1 individu [Bouet]; 1 individu en mauvais étal (38 écailles 
autour du milieu du corps) [de GironcourtJ. 

Types : Collection du Muséum de Paris. 


Mabuia quinquetaeniata Liclit. — Niger : Gao, 1 individu (32 écailles 
autour du milieu du corps); Tombouctou, 2 individus (34 et 36 écailles 
autour du milieu du corps); Dahomey: Agouagon, 3 individus (34, 36 et 
38 écailles autour du milieu du corps) [Bouet]; Niger : Gao, 1 individu 
[de Gironeourt], 

Malgré la grande divergence du nombre des rangs d’écailles, je n’ai 
aucun doute sur l’identité spécifique de tous ces exemplaires, en raison 
de leur faciès , de la longueur de leurs membres et de leur coloration , si 
caractéristique chez il/, quinquetaeniata. Chez les individus du Niger, les 
squames plantaires sont plus fortement épineuses et les lamelles infra- 
digitales plus fortement carénées que chez ceux du Dahomey. 


Mabuia breviparietalis , 
sp. nov. 


Mabuia breviparietalis, sp. nov. — Museau court, obtus : région 
nasale oblique. Narines s’ouvrant presque verticalement vers le haut, per- 
cées très en arrière de la suture entre la rostrale et la i re labiale supé- 
rieure. Supra-nasales presque linéaires, formant 
une courte suture entre elles, en arrière de la ros- 
trale. Fronto-nasale transversalement rhomboïdale, 
presque deux fois aussi large que longue, large- 
ment séparée de la frontale par les préfrontales 
formant entre elles une longue suture. Frontale 
beaucoup plus courte que les fronto-pariétales et 
l’interpariélale prises ensemble, en contact avec 
la 2 e et la 3 e supra-oculaire. Quatre grandes supra- 
oculaires suivies d’une 5° très petite; la 2 6 la plus 
grande. Six supra-ciliaires; les 3 dernières plus 
longues que les premières. Fronto-pariétales dis- 
tinctes. Interpariétale très grande, sa longueur 
égalant presque une fois et un tiers celle des fronto- 
pariétales. Pariétales Lrès courtes, complètement séparées l’une de l’autre 
par l’interpariétale qui les déborde en arrière d’au moins un quart de 
sa longueur. Pas de nuchale. Une post-nasale en contact avec la i re et la 
2 e labiale supérieure. Première loréale en contact avec la 2 e labiale supé- 
rieure; 2 e loréale en contact avec la 3 e labiale supérieure. Ces 2 loréales 
suivies de 2 écailles plus petites, dont la i re est en contact avec la 3 e et 
la 4 e labiale supérieure, et la 2 e en contact avec la 4 e labiale et l’inlra- 
oculaire. Sept labiales supérieures, dont 4 en avant de l’infra-oculaire; 
celle-ci nullement rétrécie à sa partie inférieure, bordant largement la 



Fig. 5. 
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lèvre; la 6 e labiale supérieure sous l’orbite. Paupière inférieure avec un 
grand disque transparent. Orifice auriculaire en oval oblique; son diamètre 
vertical à peine plus court que le diamètre longitudinal du disque trans- 
parent de la paupière; son bord antérieur avec 3 lobules arrondis, larges 
mais assez courts. Environ 36 écailles (1) autour du milieu du corps; les 
dorsales faiblement mais nettement tri-carénées. Membres bien développés; 
les antérieurs atteignent environ le milieu de l’œil; les postérieures 
atteignent le milieu de favant-bras ou l’épaule (2) . Ecailles palmaires et 
plantaires très fortement carénées, ainsi que les infra-digitales, qui sont en 
outre prolongées en longues pointes formant, sous les doigts et les orteils, 
une forte denticulation. 

Dessus du museau d’un brun jaunâtre clair; le reste du dessus du corps 
d’un brun grisâtre, plus foncé sur le dos, teinté par endroits de bleu 
verdâtre. De chaque côté, une bande brun foncé partant de la narine et 
s’étendant jusqu’à l’extrémité de la queue en passant par l’œil, le dessus 
de l’oreille , le dessus de l’épaule et l’aine, mal définie en bas, nettement 
limitée en haut par une ligne claire. Dessus des 4 membres du même 
brun foncé. Les flancs, au-dessous de la bande brune, d’un gris bleuâtre. 
Lèvres supérieures et toul le dessous du corps, des 4 membres et de la 
queue, blancs. 

MILLIMÈTRES. 


Longueur totale 69.0 

Longueur de la tête 8,0 

Largeur de la tête 5 ,o 

Distance de l’extrémité du museau à l’anus 28,0 

Longueur des membres antérieurs 8,5 

Longueur des membres postérieurs 1 1 ,5 


Voisine de M. tesseïïala Anderson (3) , décrite d’Abyssinie, dont elle dif- 
fère par la frontale plus courte, par l’interpariétale très grande et sépa- 
rant complètement les pariétales qui sont très réduites, par l’absence de 
nuchales, par ses membres probablement plus courts et par la colora- 
tion toute différente, et qui au contraire rappelle celle de M. brevicollis 
Wiegm. 

M. breviparietaüs serait donc intermédiaire entre M . lessellata et J\I. brevi- 
collis , si, chez cette dernière espèce, les écailles plantaires et les lamelles 
infra-digitales sont réellement carénées, comme l’affirme Sternfeld (4) . 

Ainsi que je l’ai écrit plus haut, l’unique exemplaire, qui est jeune, 


b) Le mauvais état du type unique ne me permet pas de préciser davantage. 
< 2 ) Même observation que pour le nombre des écailles. 

( 3 ) Proceedings of the Zoological Society of London , 1895, p. 6/49. 
b) Sitzungsberichte der Gesellschaft Natuvfovschender Frcunde in Berlin, 1911, 
p. 268. 
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est en assez mauvais état. 11 a subi un commencement de dessiccation qui 
ne ma pas permis d’étendre complètement ses membres; en outre, la 
peau du ventre a été fendue dans toute sa longueur. C’est pourquoi j’ai 
du réserver mes affirmations au sujet de quelques-uns de ses caractères. 

Sénégal : Koldé, 1 jeune [Bouel]. 

Type, Collection dn Muséum de Paris. 

Lygosoma (Liolepisma) digitatum, sp. nov. — Faciès lacer ti- 
forme. Distance entre l’extrémité du museau et l’épaule comprise une fois 
et demie dans la distance entre l’articulation des membres antérieurs et 
Paine. Museau court, obtusémeut arrondi; sa longueur égale à une fois 
et un quart le diamètre longitudinal de l’œil , égale à la distance du bord 
postérieur de l’œil au centre de l’orifice auriculaire. Pas de supra-nasales. 


Suture entre la roslrale et la naso-frénale égale à un peu plus de la moitié 
de la largeur de la frontale (en avant). Naso-frontale plus large que longue, 
étroitement en contact avec la frontale. Frontale un peu plus courte que 
les fronto-pariétales et les pariétales prises ensemble, en contact avec les 
3 premières supra-oculaires, h grandes supra-oculaires ; la 2 e la plus large. 
6 supra-ciliaires. Fronto-pariétales distinctes, plus longues que l’inter- 
pariétale. Pariétales formant suture en arrière de Pinterpariétale. Une paire 
de grandes nnchales, chacune de la largeur de 3 rangs d’écailles. Une 
paire de supra-temporales, chacune de la largeur de a rangs d’écailles. 
Narine percée dans une nasale entière, en contact avec la i re labiale. 
2 loréales; la i rc en contact avec la 2 e labiale; la 2 e en contact avec la 3* la- 


Lygosoma ( Liolepisma ) digitatum , sp. nov. 



Fig. 6. 


Fig. 7. 
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biale. Une préoculaire en contact avec la 3 e labiale et une petite écaille, 
elle-même en contact avec l’infra-ocnlaire. 3 labiales supérieures avant 
l’infra-oculaire; celle-ci non rétrécie à sa partie inférieure, bordant large- 
ment la lèvre. La à* labiale supérieure sous l’orbite, en arrière de l’infra- 
oculaire. Paupière inférieure avec un disque transparent beaucoup plus 
petit que le globe de l’œil. Tempes avec un petit nombre de grandes 
écailles. Orifice auriculaire oval; son plus grand diamètre égal au diamètre 
du disque transparent de la paupière; son bord antérieur sans trace de 
lobules. 26 écailles autour du milieu du corps; toutes semblables entre 
elles, entièrement lisses. Préanales non élargies. Membres bien développés: 
l’extrémité des antérieurs atteignant la narine; l’extrémité des postérieurs 
atteignant la base des doigts. Lamelles infra-digitales lisses; 18 sous le 
h e doigt; 26 sous le à* orteil. Queue assez grêle. 

Dessus d’une brun fauve uniforme, avec seulement quelques macules 
noirâtres à peine distinctes; flancs et le dessus des â membres d’un brun 
un peu plus clair, avec des macules blanchâtres peu distinctes sur les 
flancs, plus nettes sur les membres. Quelques macules blanchâtres sur 
les cotés du cou et du dos, au-dessus des épaules. Deux traits longitudinaux 
derrière l’œil, quelques taches sur les lèvres, les tempes, les côtés de l’ab- 
domen et le dessous de la queue, où elles sont plus nombreuses et mieux 
marquées, d’un brun noirâtre. Lèvres et tout le dessous de la tête, du 
corps, des 6 membres et de la queue, d’un jaune verdâtre clair. 

MILLIMETRES. 


Longueur totale 128,0 

Distance de l’extrémité du museau au bord postérieur de 

l’oreille 12,0 

Largeur de la tête 8,5 

Distance de l’extrémité du museau à l'anus 69,5 

Longueur des membres antérieurs 16,8 

Longueur des membres postérieurs 22,0 

Longueur de la queue 63,5 


Cette belle espèce est remarquable, entre toutes les Liolepisnm africaines, 
par son faciès lacertiforme , dû au grand développement de ses pattes ainsi 
qu’à sa queue grêle, par le petit nombre (3 seulement) de ses labiales 
supérieures en avant de l’infra-oculaire et par le grand nombre de ses 
lamelles infra-digitales. 

Congo : Lambaréné, 1 individu [Ellenberger]. 

Type, Collection du Muséum de Paris. 

Lygosoma (Liolepisma) auricillatum. — Membres bien développés, 
pentadactyles. Distance entre l’extrémité du museau et l’épaule comprise 
une fois et demie dans la distance entre l’articulation des membres anlé- 
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rieurs et l’aine. Museau court, obtusémenl arrondi; sa longueur h peine 
plus grande que le diamètre longitudinal de l’œil, égale à la distance du 
bord postérieur de l'œil au centre de l'orifice auriculaire. Pas de supra- 
nasale. Suture entre la rosfrale et la naso-frénale un peu plus longue que 
la moitié de la largeur de la frontale (en avant). Naso-frénale brièvement 
en contact avec la frontale. Préfrontales bien développées. Frontale en 
contact avec les 9 premières supra-oculaires, sa longueur égale à celle des 
fronto-pariétales et de l’interpariétale prises ensemble. Quatre grandes 
supra-oculaires, suivies d’une 5 e très petite: la 2 e la plus large. Sept supra- 
ciliaires. Fronto-pariétales distinctes, beaucoup plus longues que l’inter- 
pariétale. Pariétales formant suture en arrière de l’interpariétale. Une 
paire de nuchales; chacune d’elles de la largeur de 2 rangs d’écailles et 
séparée d’une grande supra-temporale par une écaille. Narine percée dans 
une nasale semi-divisée ; la fente s’étendant de la rostrale à l’ouverture de 


la narine. Oeil grand, à paupière inférieure avec un disque transparent 
presque aussi grand que le globe oculaire. Quatre labiales supérieures en 
avant de l’infra-oculaire ; la i re en contact avec la nasale: la 2 e en contact 
avec les 2 loréales; la 3 e en contact avec la préoculaire; la 4 e en contact 
avec la petite écaille située entre la préoculaire et l’infra-oculaire. Infra- 
oculaire nullement rétrécie à sa partie inférieure, bordant largement la 
lèvre. Une 5 e labiale sous l’orbite, en arrière de l’infra-oculaire. Tempes 
couvertes d’un petit nombre de grandes écailles. Orifice auriculaire un peu 
ovalaire; son diamètre vertical égal aux deux tiers du diamètre horizontal 
du disque transparent de la paupière; son bord antérieur avec 3 lobules 
larges, mais courts; tympan peu enfoncé. 34 écailles autour du milieu du 
corps, entièrement lisses; les ventrales un peu plus grandes que les dor- 
sales; préanales faiblement élargies. L’extrémité des membres antérieurs 
atteint le centre de l’œil; l’extrémité des membres postérieurs atteint le 
poignet. 10 lamelles infra-digitales sous le 4° doigt; 12 sons le 4 e orteil. 
Queue peu épaisse à sa base. 


Lygosoma ( Liolppisma ) aiim illal um , sp. nuv. 
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Dessus d’un brun olivâtre foncé, avec sur le dos deux lignes longi- 
tudinales noirâtres peu distinctes, interrompues par des taches d’un blanc 
bleuâtre également peu distinctes, une bande noirâtre mal définie sur 
les côtés du cou et sur les flancs, limitée en dessus par une ligne blan- 
châtre, distincte seulement au niveau des épaules; une bande étroite, bien 
marquée, d’un blanc bleuâtre, s’étendant depuis le bord postérieur de 
l’oeil et le travers de l’oreille, le long des flancs et des côtés de la queue; 
cette bande claire assez finement bordée en-dessous de brun noirâtre. 
Dessus des quatre membres d’un brunâtre clair, avec des taches d’un blanc 
bleuâtre. Tous les doigts annelés de brun et de blanc. Moitié inférieure 
des yeux et tout le tour de la bouche d’un blanc jaunâtre. Tout le dessous 
de la bouche, du corps, des membres et de la queue du même blanc 
jaunâtre, mais plus clair et â reflets bleus sous la gorge et l’abdomen. 


MILLIMÈTRES. 

Longueur totale W 63 , o 

Distance de l’extrémité du museau au bord postérieur de 

l'oreille 7,0 

Largeur de la tête 5,5 

Distance de l’extrémité du museau à l’anus 3 1,0 

Longueur des membres antérieurs 8,0 

Longueur des membres postérieurs 1 1,0 

Longueur de la queue (?) 3 2,0 


Cette espèce se distingue entre toutes les Lygosoma africaines par sa 
nasale semi-divisée et surtout par la structure toute particulière de son 
oreille à bord antérieur pourvu de lobules et à tympan presque super- 
ficiel. 

Indépendamment de ces deux caractères, qui font de L . auriciUatmn 
une exception remarquable dans le sous-genre Liolepisma, cette nouvelle 
espèce présente quelque analogie avec L. Buchneri Fr. Werner (2) : chez 
l’une et l’autre de ces deux espèces, le museau est court, le nombre des 
écailles est à peu près semblable (36 chez L. Buchneri , 3â chez L. au rie il- 
lalum ), ainsi que le nombre des lamelles infra-digitales; la coloration est 
aussi à peu près la même. 

Congo : Lambaréné, 1 individu [Ellenberger]. 

Type , Collection du Muséum de Paris. 

*Lygosoma (Riopà) guineense Peters. — Dahomey : Agouagon, 5 indi- 
vidus [Bouet]; Dahomey, 1 individu [Waterlot]. 

(6 Queue régénérée à son extrémité. 

W Jahreshefte des Vereins fur vaterlandische Naturhinde in 1 Vurtteniberg 9 LXV 
[1909], p. 6a. 
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Lygosoma (Riopa) dahomeyense , sp. nov. — Corps allonge, à sec- 
tion transversale subqnadrangulaire. Membres modérément longs, penta- 
dactyles. Distance de l'extrémité du museau aux épaules comprise une fois 
et un tiers dans la distance qui sépare l'articulation des membres antérieurs 
de l’aine. Museau assez court, arrondi. Paupières inférieures avec un disque 
transparent. Supra-nasales petites. Rostrale largement en contact avec la 
frouto-nasale ; la suture entre ces deux plaques égale à la moitié de la lar- 
geur de la frontale. Frouto-nasale plus large que longue, étroitement 
(parfois angulairemenl) en contact avec la frontale. Frontale beaucoup 
plus courte (pie les fronlo-pariétales et les pariétales prises ensemble, en 
contact avec les deux premières supra-oculaires. Cinq supra-oeulaires ; les 
2 premières un peu plus larges que les deux suivantes; la 5° beaucoup 

Lygosoma (Riopa) dahomeyense , sp. nov. 




plus petite. Sept supra-ciliaires à peu près égales entre elles. Fronto- 
pariétales et interpariétale distinctes : celle-ci plus courte que les précé- 
dentes. Pariétales largement en contact derrière I’interpariétale. Une paire 
de nueliales de la largeur de 3 rangs d’écailles et une paire de supra-tem- 
porales de la largeur de 2 rangs d’écailles. 5 e labiale supérieure élargie, 
bordant l’œil, ainsique la 6 e , mais cette dernière séparée de l’orbite par 
un rang de petites écailles. Orifice auriculaire petit, rond ou verticale- 
ment ovalaire; son bord antérieur garni de très petits lobules arrondis, 
au nombre de î à 4. Tempes avec 2 ou 3 grandes écailles. 28, 3o ou 
32 écailles autour du milieu du corps, celles des lianes un peu plus 
petites , toutes les autres semblables entre elles, parfaitement lisses; anales 
non ou à peine élargies. Extrémité des orteils atteignant le poignet. Doigts 
et orteils comprimés latéralement ; le 1 e1 orteil très court; le 4 e plus long 
que le 3 e . Lamelles subdigitales très faiblement bi-earénées; 12 ou i3 sous 
le 4 e orteil. 


10 ‘2 


D’mi brun roussâlre en dessus, avec une bande allant de la narine 
à IVil et plus ou moins nettement ou brièvement prolongée en arrière de 
l'mil, quelques macules sur les lèvres et les lempes, et des petites taches 
en forme de traits longitudinaux sur la nuque et le dos, noirâtres. Ecailles 
des flancs et de la partie supérieure des membres plus ou moins largement 
marquées de blanchâtre sur leur milieu; tous les doigts aunelés de blanc 
<»l de brun noir. Tout le dessous d’un blanc verdâtre ou carné. 

Dimensions de deux des plus grands exemplaires : 

MILLIMETRES, 


Longueur totale 129,0 i 35 ,o 

Longueur de la tête (prise du museau au bord 

postérieur de l’oreille) 10,0 10 , 5 

Largeur de la tête 7,5 7,5 

Longueur du corps (prise du museau à l’anus).. 45 , o 46 , 0 

Longueur de la queue . 84 , 0 89,0 

Longueur des membres antérieurs 13,0 12,5 

Longueur des membres postérieurs 17,0 16,2 

Diamètre du milieu du corps 8,5 8,5 


Cette nouvelle espèce ne se distingue de L. togoense Werner (1) que par 
un seul caractère : chez l’espèce de Werner, la paupière inférieure serait 
entièrement écailleuse (rrUnteres Augenlid schuppig*), tandis qu’elle est 
munie, chez L. dahomeyense, d’un disque transparent. A pari cette diffé- 
rence et un très léger écart dans le rapport de la distance entre l’extrémité 
du museau et l’épaule, et de la distance entre l’aisselle et l’aine (2) , la 
concordance entre les caractères de ces deux espèces est telle, que je me 
demande si l’indication donnée par Werner au sujet de la structure de 
la paupière de L. togoense n’est pas erronée. H se pourrait encore que la 
description du type unique de L. togoense ait été faite d’après un individu 
monstrueux, spécifiquement identique aux exemplaires qui m’ont servi à 
établir la diagnose de L. dahomeyense. 

L. dahomeyense est également voisine de L. Kitsoni Boul. (3) , décrite de la 
province occidentale du sud de la Nigeria, dont elle se distingue aussi par 
la structure de la paupière qui est dépourvue, chez L. kitsoni , de disque 
transparent. 11 y a en outre, chez cette même espèce, d’autres caractères 
différentiels : les supraciliaires sont au nombre de 8 ; les membres sont 


W Verhandlungen der k. k. zvulogischbotanischen Gcsellsclujl in 11 icu, LU 
[1902], p. 337. 

La distance entre le museau et l'épaule est contenue une fois et demie 
dans la distance de faisselle à faine chez L. Utgoense, une fois el un tiers chez 
L. duhoinpypnsn . 

W Annals and Magazine uf Aatural llistory, (8), Xll [ 1 y 1 3 ] , p. 565 . 


plus courts, les postérieurs n’arrivant pas on conlact avec les antérieurs; 
il n’y a que 1 1 lamelles su h-digitales sous le 4 e orteil; il existe enfin une 
bande brun foncé, le long des flancs, qui fait complètement défaut chez 
L. du home y dise. 

Ces trois espèces , L. iogoensc Werncr, Kitsoni boni, el duhomeyense , sont 
jusqu'ici, à ma connaissance du moins, les seules qui représentent, en 
Afrique occidentale, les Hiopa à supra-nasales très petites. L. dahomeyeme 
se distingue des deux autres par le disque transparent de ses paupières 
inférieures. 

Dahomey : Agouagon. 7 individus [Bouet]. 

Types, Collection du Muséum de Paris. 

* Lygosoma (Puopa) anchietae Bocage. — Haut-Zambèze, 1 individu 
[Ellenberger], 

Paral^çosonia. generis Lygosoma subgenus novuui. — Membres 
courts, pentadactyles. Paupière inférieure couverte d’écailles, sans disque 
transparent. Orifice auriculaire assez petit. Supra-nasales bien développées. 
Préfrontales petites, largement séparées Tune de l’autre. Frontale à peine 
plus large que chacune des régions supra-orbitaires. 

Lygosoma (Paralygosoma) Monneti, sp. nov. — Museau court, 
obtusénient arrondi, non déprimé en dessus, sans canthus rosirai; sa lon- 
gueur égale à une fois et demie le diamètre longitudinal de l'orbite , égale h 

Lygosoma ( Paralygosoma ) Monneti , sp. nov. 




la distance du bord postérieur de l'orbite au bord antérieur de Porifice auri- 
culaire. Angle postéro-supérieur de la roslrale largement arrondi. Supra-na- 
sales grandes , formant suture en arrière de la roslrale. Nasu-frénale deux fois 
aussi large que longue, largement en contact avec la frontale. Préfroutales 
petites, pentagonales. Frontale à peine plus large que chacune des régions 


supra-orbitaires, deux fois aussi longue que large eu son milieu, beau- 
coup plus longue que les fronto-pariétales et les pariétales prises ensemble, 
en contact avec les 2 premières supra-oculaires, 4 grandes supra-oculaires , 
suivies d’une 5 e très petite. 6 supra-ciliaires. Frouto-parictales distinctes, 
assez petites. Interpariétale plus courte que les fronto-pariétales. Pariétales 
formant suture en arrière de Pinterpariétale. Pas de nuchales ni de supra- 
temporales distinctes. Narine percée entre 2 nasales à peu près semblables 
l’une à l’autre, et la i re labiale supérieure. Deux loréales; la i re en contact 
avec la i re et la 2 e labiale; la 2 e en contact avec la 2 e et la 3 e labiale; une 
petite préoculaire en contact avec la 3 e labiale et avec une petite écaille en 
contact avec la h e labiale et l’infra-oculaire. Quatre labiales supérieures 
en avant de l’infra-oculaire. Celle-ci non rétrécie à sa partie inférieure, 
bordant largement la lèvre et suivie de 2 labiales distinctes, dont la i re 
(la 5 e ) placée sous l’orbite. Symphysiale grande. 1 mentonnière. 2 paires 
de gulaires; celles de la i re paire formant suture eutre elles; celles de la 
2 e paire séparées l’une de l’autre par une écaille. 28 écailles autour du 
milieu du corps; celles des lianes un peu plus petites; dorsales avec 3 ou 
5 carènes peu distinctes en avant du corps , assez fortes en arriéré et sur la 
queue; ventrales lisses; anales non élargies. 7 lamelles infra-digitales sous 
le 4 e doigt; 12 sous le 4 e orteil. Queue épaisse. 

Entièrement d’un brun rougeâtre uniforme, plus clair en dessous. 

MILLIMÈTRES. 


Distance de l’extrémité du museau à l’anus &7,o 

Distance de l’extrémité du museau à l’épaule 19,0 

Distance de l’articulation des membres antérieurs à 

l’aine %>° 

Longueur de la tête 10 ’ J 

Largeur de la tête 7 »° 

Longueur des moi] dires antérieurs 10,0 

Longueur des membres postérieurs 1 5 ,o 

Queue incomplète. 


Cette description est faite d’après un individu desséché, circonstance 
qui ne m’a pas permis d’indiquer d’une façon précise le nombre de ses 
snpraciiiaires, que je n’ai pu voir nettement. Pour le meme motif, les 
dimensions, sauf celles de la tête et des 4 membres, ne sont indiquées que 
d’uue façon approximative. 

Haute-Guinée française, 1 individu [Martial Monnet]. 

Scincus FAsciÀTus Peters. — Niger : Tombouctou | Bouet j. 

* Scincus muscàtensis Murray. — Niger : Tombouctou (très commun). 
3 individus [Bouet]. 
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Feylima Currori Gray. — Congo, 1 individu [Fourneau J. 

CiiAMAELEON gracilis Hallow. — Côte de l’I voire, 2 individus [Che- 
valier]. 

Chamaeleon Oweni Gray. — Congo : Lainbaréné, 2 c? [Ellenberger], 
Brazzaville, 1 c? [Modestj. 


CHÉLONIENS. 


Clemmys leprosa Sclnv. — Dahomey : Porlo-Novo, 2 individus 
[ Walerlot]. 


Muséum. — XXIII. 


